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1HM. Après un murs classique ail «*ollège de 
Mont mil, il étudia le «lroit à rUnivirsité MH I ill 
«*t fut lulmis au human «le Montreal «n 1H7N. 
Il entra alors dans la sts-ivtv légale dv Ijorangir 
i|iii «‘lit autrefois son heure «lv ««'léhrité . Au 
moment de sa nomination nomme juge de la cour 
supérieure, il était le elief de la siwiété Heaihlin, 
Isirangt-r. Kt-Gcrmain. (îuérin et Itaymond.

K il I NXt, riionorahle Heaihlin avait é|xuis«' 
mademoiselle Mary Norris.

Il est dé -é lé suhiteineiit le d juin l!MÔ dans sa 
résidenii' d'été à l*oint«f-< Maire. Sa carrière judi
ciaire a été courte mais la droiture, la clarté et 
|Miur ainsi dire la charité dont il faisait preuve 
dans ses décisions, lui avaient conquis l'estime 
de tous ses eollègues et l'admirai ion du barreau. 
Vn grand jurisconsulte disparaît en la personne 
du juge Iteaudin. L'Alliance perd un membre 
distingué autant que dévoué.

Scs funérailles ont été des plus imposantes. On 
remarquait dans l'assistance deux archevêques, 
un évêque, plusieurs autres dignitaires ecclésias
tiques, des réprésentants de la magistrature, du 
barreau, du commerce, de l'industrie, de la mu
tualité, etc. L'Alliance Nationale était représen
tée par les membres «le son Human Kxéeiitif, au 
complet, et un grand nombre de sociétaires.
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CONDOLEANCES

A une assemblée extraordinaire du Human 
Hxéeutif «le l’Alliaiuw Nationale, t«*nuu le ,M juin 
V.llfi, la msolutioii suivante a été adoptée:

“1/Alliance Nationale a appris avec la plus vive 
douleur, la mort «le l'honorable Simeon Iteaudin 
juge «le la Cour Supérieure du district du 
Montréal, qu'elle était Hère de compter au nombre 
de s«‘s fondateurs et qui fut son Avimir légal 
|>endant «le nombmuses années.

“Dès lt*s débuts «1e la société, il avait mis au

Feu l’Honorable Simeon Beaudin,
Juge de la Cour Supérieure du district de Montréal, 

cx-Aviseur légal de l’Aüiancc Nationale.

EU L’HONORABLE SIMEON BEAUDIN "plus remarquée ,1,. «.Ils rich., nature, c'était ‘"'rvi™ >«<» promoteurs m* précieuse. eo„„ui«san-
«•es l<'‘gales et il avait surveillé avec un soin jaloux 
la mdaetiou «le ses statuts. Mutualiste convaincu 
et sincère, il a «‘ontrilmé puissamment à donner à 
l’Alliance Nationale une «lirecti«m sage et éclairée, 
en assistant avett une |NUictiml té vraiment rc- 
marquabht aux assemhhxts du ('«mseil général et

. “peut-étr** le «lésintéresjamu'nt. Il «*st rare de ren-
L’Alliance Nationale a appris avis* une «loiihuir “«'onlnr un homme, «loué par ailleurs «les facultés 
>fon«l«‘ la nouve le <1«> la mort de 'lionorahl«> “qui font l'homme «le loi (xxitif «*t précis, aussi 

•néon Heaudin, jug«' «!«• la (four Supérieure à "fotalcmcnt inaccessible Ma passion des richesses,
“«les honneurs et du succès.lontmal.

IVu de «•ompatriotes distingués di'sctuident “Il peut êtm compté au tout pnunicr rang «les ....
n» 1» tombe en causant autant de regrets “magistrats qui fortifient et réhauasent véritable- ,lu ,,urln" cx<s"“ll‘; °" sa voix était toujours 
nitres dans toutes les classes de la société, “ment l'autorité judiciaire. écoutée avis, une religieuse attention,
ms sont unanimes a fair., son éloge et le font Nous avons tenu à faire nette longue citation ’ Par le décès de eot homme distingue, la magis- 

aisanee d’expression remarquable, parce qu'elle résume admirablement les éloges traturo et lo barreau voient disparaître un de leurs 
’on sent qu'il fut rarement donné comme ici dont la presse montréalaise n'a pas été pareimonieu- membres les plus renommes qui, durant une Ion- 

pouvoir e faire sans réserve et sans exagération, se b l'égard de l'illustre disparu. Nous ajouterons: *“» et hnll,mto vamèro, a mis au service de ses
coin patriotes, «les «pialittSs et des talents do pro 
inior ordre.

«*e une

“M. Heaudin, dit un confrère, tombe foudroyé “Imputation, hommurs, estime générait*, il 
lans la forc«* de l'âgi*. Il laiss<‘ «les n*gr»>ts “ne doit rien à l'intrigue ou à la faveur, mais à 
I(oignants, «h-s amitiés nombreuses, d«>s espéran- “son s«>ul mérite, à son labeur constant, à la 
ces brutalement anéanties. S«'s collègues de la “droiture de sa conscience."

‘magistrature, ses anciens collègues du barreau Nous sommes heureux do n*pr«xluire «**s té- 
n’ont qu’une voix pour témoigner de sa science moignages élogieux, par«*e qu’ils s'mlressent à <lttnH la garnie épreuve qui les atteint et elle 
juridique, de «a probité «ans défaillance, de «on un membre distingué de l'Alliance Nationale, A s’associe de tout cœur au deuil général que cause 
'< xtraordinain* puissance de travail. Ceux qui un de ses membres fondateurs, à celui qui p«*ndant <li8I>arition de ce cana«lien éminent.
‘I ont connu dans l'intimité savent ce qui se de longues anné«‘s en fut l’aviseur légal, jusqu'à (Extrait des procès-verbaux do l’Alliance Natio- 
'vaehait de bienveillance, de serviabilité, de <xt qu'il montât sur le banc.
‘délicatesse, de cœur, sous l’abord froid du

“L’Alliance Nationale offre, «lans cette cir
constance, à la v«‘uve de ce rcgr«»tté sociétaire, 
ainsi qu’à sa famille, ses plus vives sympathies

nale).
Le secrétaire-général,L’honorable Siméon Beaudin est né à Saint- 

praticien surchargé de travail. La qualité la Isidore, comté de Laprairie, lo 12 septembre G. MONET.


